
BUREAUX 

PARIS. — 2S. boulevard 
Poissonnière. Tél. Pro-
v e n c . 11.»*. 

MOL'SCRON. — 10J ni* da 
la station. Tél. S**. 

AUCUNS DIKECTtVRS : 
Jean Reboux 
Alfred Reboux 

Madama Alfred Reboux 

87" Année. ~ N" 140. UN F R A N C SAMEDI 23 MAI 1942. 

Journal de Roubaix 
Quotidien de Roubaix-Tourcoing et de la Région 

ABONNEMENTS 

Compta chèques postaux 
Ulla «7 

LA FRANCE ET LA GUERRE! 
Berlin estime que le gouvernement français 
est seul qualifié pour régler ses relations 

avec les Etats-Unis et l'Angleterre 
Berlin, 22 mat. — La presse fran-1 blêmes qui découlent de la .victoire 

çaise s'occupe beaucoup ces dernière commune des paya de l'Axe sur la 
tempa des relations de la France \ France. 
avec les sTtats-Unis. Les milieux po- i »_ • 
Iniques de Berlin attachent une ' L histoire 
certaine Importance à la prise de de l'empire colonial français 
position du journal « Le Matin » e ï t c e | | e de la lotte de la France 
Ce Journal condamne catégorique- 1 • • i • 
ment lea actlona militaires de 1 An- e o l , t T • ta-7,ol'Bf,e ••t"'»"»*. . 
gleterre contre la France en même affirme l'amiral Abrial 
tempa que l'attitude bienveillante ; Paris. 22 mal. — € L'histoire de „ 
des Btats-Unis à l'égard de c e . ma- ,-Emplre colonial français est ï h i . ! | " " p M , t U " m m u " ' « u e spécial suivant 
nlfeststlons. t o l r e Q e t a l u t t e d e , a p^ance con-

Les milieux compétents allemands tre la violence anglaise . . a affir-
ne désirent cependant pas s'immis- m é ramlral Abrial. au cours d'une 
cer dans ces problêmes qui. à leur conférence qu'il a faite * Montau-
avls. Intéressent la France seulement ban. 
«t doivent être réglés par son gou- ; n a exhorté les Français a dégager 
vefrnement. l a philosophie de leur histoire : Ils 

C'est pour les mêmes raisons que découvriront alors le manque de 
ces milieux croient devoir s'abstenir | scrupules et l'attitude perfide dont 
de tout commentaire concernant les l'Angleterre a toujours fait preuve 
rapporta franco-allemands qui ont à l'égard de la France 
d'ailleurs été déterminés par les « a u - L'amiral Abrial a donné des dé-

FÊTE NAVALE AUX ÉTATS-UNIS... 

Un CUIRASSE AMERICAIN de 32.000 TONNES 
coulé au large de la côte brésilienne 

par un sous-marin italien 
ROME, 22 MAI. — Le haut commandement êes forces armées italien- t 

l e 20 mal. à 2 h. 30, le sous-marin « Barbartgo >, commandé par le 
capitaine de corvette Enzo Grossi, a attaqué une formation navale amé
ricaine se dirigeant vers le sud a hauteur de l'Ile Fernando de Noronha. 

Après atolr dépassé les contre-torpilleurs, le sous-maiin a dirigé tes 
torpilles contre un cuirassé de la classe « Maryland ». de 32.000 tonnes. 
a\ec huit canons de 40,(i cm. Celui-ci a été touché à l'avant et a coulé 
après un court laps île temps. 

Les natlre* d'escorte n'ont pas réagi, 
En reconnaissance de ce haut fait d'armes, le capitaine de corvette 

t n z o Grossi a élé nommé capitaine de frégate. 

tes de l'armistice. 
Le cuirassé faisait route pour le terranéen et une série d'opérations 

:ap de Bonne-Espérance, et se di- victorieuses en ont établi la preuve. 
A ce sujet, les mêmes autorités d é r e n t , p ^ , de ! i 8 e a l t v e r s l'<**an Indien, pour 

déc'lnent tout* discussion relative „ , Anglais près de _ m p l , c e r I e 9 u n l t e , coulées lors de 
aec. inent toute discussion relative Dunkerque et a condamné sévère - ! , . ! _ _ « _ J . _ -•- r. n 

tails sur les événements qui prècé-

A ce moment. a-t-U 
les Anglais ont trahi la 

Dunkerque et 
aux nouvelles seml-tendancleuses et m e n t celle-ci 
Imaginaires concernant les relations déclaré 
franco-allemandes et franco-Italien- France 
nés. car elles ne tiennent nullement 
compte de l'essence même des pro- (Lire la suite page 2 ) 

La France a perdu 
un de ses sous-marins 

* 
2 4 MEMBRES DE L'ÉQUJPAGE 

ONT DISPARU 
Vichy. 22 mal. — L'Amirauté fran- d'une pièce antiaérienne de 37 et de I eaux de la Méditerranée, à moins 

çalse a le regret d'annoncer la perte. 11 torpilles de 550 ». - . Sa vitesse qu'il ne s'agisse de navires de faible 
du sous-marln «Le Héros, qui a par. | était de 17 nœud» en surface et de tonnage. LItalie est et reste mal-
tlclpé aux opérations de défense de, 10 nceuds en plongée. I tresse Incontestée du bassin médl-
Dlego-Suarea et dont on était sans ^ _ _ _ _ _ _ — — — — — — — — — — — — — - — — — — — _ _ _ _ z ^ ^ ^ ^ _ 3 I = ^ l 
nouvelles depuis le 5 mal. La plus 
grande partie de l'état-major et de 
l'équipage a pu être sauvée. 

On déplore malheureusement la 
disparition de 24 membres de l'équi
page dont les noms ne sont pas coa-
nus jusqu'à présent. 

On na possède pas encore de ren
ée, gnementa sur la fin du submersi
ble. On ignore l'endroit précis de aa 
disparition et lea circonstances qui 
ont entouré celle-ci. On sait seule
ment qu'il était parti du golfe de 
Gascogne pour participer a la défense 
d u port malgache. Lea survivants \ n t 
été recueillis à bord d'un bateau 
anglais. 

Le sous-marln « Le Héros » était 
u n bâtiment de la série de 1 900 ton
nes. H était entré en service en 1934 
Son équipage se composait de 4 offi
ciers et de 50 marins 
n était armé d'une pièce de 100 •/•>, 

la bataille de la mer de Corail. L'unité coulée appartenait . 
| Il est toutefois possible qu'il a i t , g r o u p e de trois bâtiments de ligna 
eu pour mission de renforcer la lancés en 1920 et 1921. Ces navires 

| flotte anglaise de la Méditerranée o n t u n déplacement de 31.500 a 
orientale. 32.500 tonnes développent une Tl-

Aucune réaction n'a succédé à tesse de 20 à 21 nceuds et ont un 
! l'attaque du soua-marin et c'est équipage d'environ 1400 hommes, 
pourquoi le « Barharigo » a pu as- , Leur armement se compose de 
slster a la perte du cuirassé qui a 8 pièces de 40.8 cm., 12 de 12,7 cm, 
coulé en un temps très court. et 4 de 5,7 cm. La défense antl-aé-

L'agence Stefanl rappelle que la , rlenne comporte 8 canons de 12.7 cm. 
propagande ennemie prétendant que ; et 11 de 4 cm. En outre. Ils possè
des rencontres se seraient produites ; dent deux catapultes pouvant lancer 
en Méditerranée entre des unités de I trois hydravions. (Suite page 2) 
la flotte Italienne et des navires de 
guerre américains, a Inventé ces ren
contres de toutes pièces. Jusqu'à ce 
Jour on n'a Jamais constaté la pré
sence d'unités américaines dans les 

Un sous-marin a l lemand r ient de regagner sa base et s'apprête à capeler les amarres qne lui lan
cera le pi lote. (pu. sipho) 

L'Académie française 
REND 
A LA 

HOMMAGE 
MÉMOIRE 

du cardinal Baudrillart 
Parts. 22 mal. — Au cours d'une 

séance plenlère. l'Académie française 
a rendu hommage à la mémoire du 
cardinal Baudrillart. qui fut un de 
ses membres les plus Illustres. 

Mgr Valerto Valert. nonce apostoli
que, ainsi que le cardinal Oerller. 
archevêque de Lyon, primat des 
Gaules, sont arrivés à Paris, pour 
prendre part aux funérailles, qui au
ront lieu samedi matin, dans la ca
thédrale de Notre-Dame. 

Troisième anniversaire 
du pacte germano-italien 

LES CHEFS DES DEUX 
H I T ÉCHANGE DES TELEGRAMMES 

soulignant leur foi en la victoire 

Tout, dans la presqu'île de Kertch, 
témoigne de la violence du combat 

— • 

La lutte n'est pas moins âpre 
dans le secteur central 

9 

Mais partout les Bolchevistes 
sont contenus ou repoussés 

DtPierre Laval 
SE TIENT EN CONTACT 

avec tous ceux 
qui participent 

à la direction 
du pays 

Vlohy. 23 mal. — Plusieurs, mem
bres du gouvernement. MM. Otbret, 
I—gardeile, Blohelonne, BsmaAMl. 
ainsi que M. Terrsy, secrétaire géné
ral du secrétariat d'Etat au travail, 
sont rentrés de Paris vendredi. Da 
ont été reçus par M. Pierre Laval à 
qui Ils ont rendu compte des travaux 
de leurs départements respectifs. 

M. Olbrat notamment, a été chargé 
au cours d'un récent Conseil des mi 
nistres, des questions de reconstruc
tion. Le secrétaire d'Etat aux com
munications doit non seulement pré
voir les opérations préparatoires a 1» 
reconstruction des Immeubles dé
truits, mais organiser la réparation 
des Immeubles en partie détruite, e t 
assurer l'hébergement provisoire des 
sinistrés. 

Le Conseil des ministres prévu 
pour samedi a été remis a une data 
ultérieure en raison de l'absence da 
plusieurs membres du gouvernement 
restes k Paris pour assister demain 
aux obsèques du cardinal Baudril
lart. 

| On sait que le président Laval aa 
[ tient personnellement en contact» 
j malgré ses nombreuses occupations, 
' avec tous ceux qui ont pour tâche de 
; participer k la direction dru pays • 
y a deux semaines, le chef du gouver-

; nement s'était fait présenter les .pré
fète régionaux; depuis, 11 a tenu à 
recevoir tous les préfets de passage à 
Vichy, n tient d'ailleurs a s'entrete
nir aussi avec les chefs militaires: U 
y a quelques jours, il recevait p l u 
sieurs chefs de réglons militaires. 
Vendredi. 11 a reçu le général Bri-
deux. secrétaire d'Etat a la guerre: 
le général Plcquendart, chef d'état-
major général et lea généraux Fréra, 
Oannéde. Langlola. Bérard e t Len-
olud. 

Le problème de la presse est l'un 
de ceux auxquels le chef du gouver
nement sttache une Importance par
ticulière. Vendredi après-midi. U a 
reçu les présidents des divers groupe
ments de la presse française qui lui 
ont été présentés par M. Paul Manon, 
secrétaire d'Etat à l'Information n 
a longuement conféré avae eux des) 
questions relatives * la prisse. 

LA QUINZAINE 

IMPÉRIALE 

Berlin, 22 mal. — Le haut com
mandement de l'armée c o m m u n -

~ que : 
Berlin. 22 mai. - A l'occasion du. «En ce Jour anniversaire de la Après avoir terminé victorieuse-

troisième anniversaire de la signa- conclusion du pacte d'alliance ei m e ^ ' " ">™ba" sur » P"squ île 
ture du traité d'alliance et d'amitié d'amitié qui unit inséparablement d e Kertch. les troupes a-l.emandes et 
germano-italien, un échange de télé-' nos deux peuples, Je prie Sa Majesté roumaines nettoient actuei iemen. 
grammes a eu lieu entre le FUhrer. d . vouloir accepter mes vœux s in- - » massifs montagneux des deoris 
kg Roi-Empereur Emmanuel III et céres en laveur de la gloire et ae . des forces ennemies. On s est trouvé 
le Duce. En même temps, M. von la g'.andeur de l'Italie, ainsi que du t : 
Ribbentrop. ministre des Affaires «uccés de nos armes. » 
étrangères et le comte Ciano. ml- Les divers télégrammes échange* 
nlstre des Affaires étrangères italien. soui—nent la fol en la victoire des 
ont échangé des dépésenes. dirigeants des deux nation» 

Voici notamment le texte du té.é- Le Fuhrer s télégraphié s u Duce : 
gramme du FUhrer au Roi-Empereur « La volonté Inébranlable de nos 

en présence de monceaux de eada- Une col lecte de vêtements et t issus 
l i e s bolchevistes, notamment près pour les populations 
du haut-fourneau de Wojkow et aux j . l ' A f - ; » - . A„ KnrA 
abords du fort Jenikale. C'est _ que d « ' A f r M , B ' ° U N ° r t 

les Bolchevistes se b n t i r e n t Jus- Paris. 22 mal. — Parts participe» 
qu'au dernier homme. L ennemi a avec la plus vive ardeur aux manl-
perdu dans cette seuls localité 4.000 festatlons de la Quinzaine Impérial*, 
prisonniers et 1.800 morts. Le ministre de l'intérieur a près 

(Lire la suite page 2 . ) 1 e r 1 ' l'organisation de collectes d'étof. 

Victor-Emmanuel : 

(Ph. Belgap'e&si 
Un repas a n restaurant du Globe , à Paris , réservé aux enfants 

de prisonniers faisant leur première communion . 

M. DE BRINON, causant avef une fillette, présidait ce repas. 

Le « Journal de Roubaix » 
ne paraîtra pas 

demain 
dimanche 24 mai 

jour de la Pentecôte 

"Maritime Day..." 
L'y ARTICLE DU Dr GOEBBELS 

Les Etats-Unis 
chance ! 

de I II consacrera ens tout cas, pour 
le moins, la disparition de la sur
face des mers des cuirasses de la 
classe * Maryland ». Sur les trois 
unités Que cette série comportait, 
l'un a été coulé à Pearl-Harbour. 

Il* célébraient hier le « Mari i im* 
Day >. Des manifestations à grand 
spectacle avaient été orchestrées 

f ? * *°*LJL TtFTr* ,TZ"M tandis qu'un autre était mis défini-
r ^ h C " ^ . ± * J ™ j L î t r , l l ï ttvemeïï hors de combat; le 20 

" La Ja j i t e la plus fatale 
qu'on puisse commettre 

dans la guerre 
c'est de se tromper soi-même... 

peuples, réunis dans le nationai-
sociallsme et le fascisme, ainsi que 
les hauts faits de nos vaillants sol
dats, sont la garantie la p-us sure 
de notre victoire commune. » 

Le Duce au FUhrer • 
; < Au troisième anniversaire de la 
conclusion du pacte d'acier, qui a 
scellé l'Indissoluble communauté de 
destin de l'Allemagne et de l'Italie 
et qui unit nos deux peuples dans 
cette guerre qu'Us mènent avec un» 
énergie a soute épreuve sur tous 

. fronts. Je me permets, FUhrer, de 
j vous offrir mes hommages et d* 
, voua exprimer de nouveau la fol d» 

• l'Italie fasciste en la victoire et au 
triomphe final de notre cause. » 

I De son côté, le Dr Schmldt. chef 
, de la section de la presse du minis
tère des Affaires étrangères, a com-

| paré le manque de méthode et la 
] légèreté avec lesquels les ennemis 
j des puissances de l'Axe conduisent 
la guerre, à la conception politique 
grandiose qui a présidé à la con
clusion de ce pacte. 

j Les milieux politiques de Berlin 
insistent sur l'échange des télégram 

169.198PRISONNIERS 
284 chars blindés, 1.397 canons 

tel est le butin actuellement dénombré 
dans la presqu'île de Kertch 

•Le haut commandement 

tes et de tissus dont le remploi per
mettra de conjurer la crise de vête
ments qui frappe actuellement Isa 
populations Indigènes de rAfrtqua 
du Nord. 

Ce geste ne saurait être qu'un» 
Juste réplique a la générosité mani 
festée par l'Afrique du Nord vis-a
vis de la métropole. 81 l'Afrique d « 
Nord manque aujourd'hui de tlssua. 
c'est quelle se défit au lendemain «*) 
l'armistice, de tous ses stocks pour 
envoyer" en France des tonnes de vê
tements utilisés notamment pour 
les prisonniers de guerre. Donnes* 
aujourdhul des vêtements aux Nore> 
Afrtcalns. c'est les remercier de c* 
qu'ils nous ont déjà donné. 

Cette collecte aura lieu le jeudi 
53 mai. Il s'agit bien moins de d o n 
ner de vieux vêtements entiers que) 
des débris des textiles les plus va -

toiles, cotonnades, soieries. doU-

9*1 mes d'amitié entre les personanlltea 
dirigeantes de l'Empire allemand et 

j (Lire la suite p a g e 2 ) 

prout-er que l'avenir des Etats-Unis 
était, lui aussi, sur les mers 

Berlin, 22 mai. — Dans l'hebdo- ralt énerglquement si on abusait d>| 
mal, enfin, le troisième a vécu son msdaire, < Das Relch », le docteur]la sorte de sa patience et de sa lon-i — En bourse de Lisbonne, on a en-
dernier jour sous le coup dune tor- Ooebbels constate la lente mais unl- lganlmlté . Dans cette guerre, nou» registre, ces derniers temps, une Un-

A cette occasion, le ministre de p , ; ; e italienne. verselle dissipation des illusions de nous en sommes toujours tenus t u t i Porttnw baisse du dollar-papier. 
ta marine aurait pu, stl avait été _ . _ . . » _ _ _ _ _ rf nnfi, J>A A , l'hiver passé dans les rangs de l'en- faits et nous comptons le faire rf.r.. 
sincère annoncer de nouveaux et , ! ^ , . " ^ L' ° ! " • ' e - 1 - , l'avenir, certes, nos Informations 

graves'échecs. H aurait pu signaler ,
f ^ ^ * ^ ^ n \ , ^ Z r i ^ i e . « " 5 " « ' t ' * " ' - " • d u n a d l e ' J m * - ; S ° " t ?V?°* ' " " " " " ^ " ^ " * ' 

notamment, auau cours **<****• '^nltr'icZn n^val ? ? l ^ r sera ™ * » £ • « *~'™' - P ° « « - H _ _ _ _ f _ _ 
«fers jours les submersibles aile-

QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER. 22 MAI 

l t g des forces armées communique : ~*"~ 
Dans la presqu'île de Kertch. au cours des opérations finales de net

toyage, nous avons fait 1!MH2 nouveaux prisonniers et capturé 36 tanks. 
264 canons et un train blindé. Le nombre des prisonniers Indiqué par b i ^ e T ' t i s s u V ' a l n e u b i e m e n t 
le communique du 20 mai est. de la sorte, augmenté et atteint 169.198. ; , _ „ „ i . h i h . i — m*n_ t^iii 
Le butin comporte 284 chars blindés et 1.397 canons. 

Dans la région portuaire de Sébastopol. des avions de combat ont 
incendié un navire de commerce. 

Dans la bataille de Kharkov, toutes les attaques soviétiques ayant 
été rrpoussées avec les plus lourdes pertes, l'initiative est maintenant 
passée de notre côté. 

Au sud-est du lac llnien, l'ennemi a poursuivi ses vaines attaques. 
En Laponie. les troupes allemandes gagnent du terrain en attaquant. 

I il groupe ennemi encerclé a été décime. 
Dans un port de la presqu'ite de Kola, l'aviation a endommagé trois 

grands cargos ennemis, dont un si gravement qu'il faut escompter sa 
destruction. 

A l'arrière du front de l'Est, les détachements allemands et hongrois 
ont décimé une forte bande bolchevlste. 

Au cours de ces derniers Jours, des chasseurs de nuit ont abattn, sur 
le front de l'Est, plusieurs bombardiers et avions de transport soviétiques. 

Dans l'Ile de Malte, les aérodromes de Halfar et de Luca ont été bom
bardés Jour et 

mères poursuivis durant 
^ n k s ' avaient détruit vingt-trois bien diftwile de satisfaire a toutes u e g t ^ ^ , > n „ « m l ] a v i s , la plue fatale 
m a n d t o M . - - ' Its demandes. C'est, en effet, une n . , a m 4 , t t r a jamais 

lapalissade que de souligner l'im
possibilité dans laquelle ils se trou-

d'informations 
fausse interprétation de la s ltua-

navires de commerce, jaugeant 
125800 tonnes, au large des côtes 
américaines, tandis que les sous- v m ( tfintensi)ier / e lancement de uon 

marins italiens coulaient aans tes naviTn de transport sans diminuer' > Sa politique d'informations <•» 
mêmes parages deux vapeurs et un A a u t a n t ^ construction de bâti- base sur l'idée que les non-inities ne 
pétrolier. ments de guerre. disposent d'aucun moyen de prévoir 

Il aurait, enfin, pu faire part du n n-est pa , exagéré de penser > 'ente désagrégation de la puls-
naufrage dun cuirassé de 32.000 oue tot ou tard_ et peut-être plus ««•<* " d e » doctrines alliées. Seuls 
ionneV torpUit au large de la côte m „ , . „ , , ne s-y attend, les alliés « u * <iul » o n t ' " J ^ * " " ? , . £ * 
™ e » n e P d auteur de Vue fer- t ^ vimp l b m t t ^ _ _ pas surpris P » ^ ^ *£££>; 

nando de Noronha... \ suivre la guerre, faute de bateaux | m l t p ^ ^ u e n janvier que les Rua-
Jlf A-nox naturellement, n'en a pour transporter leurs troupes etl„, a T f l W m t c o n q u l a Karkhov. Smo-

r w tait II a estimé, à juste tttre.ileur matériel lenak et Taganrog et même qu'ils ae 
ZuVcette varticipation imprévu* des] Les bulletins de victoire de M.\trouvaient devant Varsovie, et qu-e_» 
<7_-crii p j - , „ux têtes à]Roosevelt ne peuvent rien contre'abandonne maintenant ses illusion» 
n S T é s X mte Mca\ne te fait,. pour déclarer que l e , b u t . de la 
— 9Wt e ~° .' \ ,_^_ .rnsible ' H y aura demain mille jours que campagne d'hiver bolchevlste n'ont 
p r o ^ é T d l . \ m J r o t d trop>,ensib«^ ^ e n t r i e ,„ J% ^ M , t t * l n u . 
Il s est borné à ^i^nner la perz ^ ^ ^ ^ ^ „ m ^ , rj n'en va p . , autrement en ce 
dun navire norvégien ! i qui concerne l e . information, o u . 

* ,, * .. 1 ennemi publie sur la guerre mart-
Le mois de mai n'est pas encore passé, elle pourra considérer avec t l m e • 

terminé, mais U «si permis de pré- une évidente satisfaction les résul- , ç^tu, serait la reaction du pau-
potr qu'il devra être marqué d'une j tats qu'elle a obtenus aussi bien sur p u allemand, demande le mlnwtre. 
Itiarre noire dans Us annales mari- \ terre que sur mer„ | si l'on ae servait envers lui de pa 

de nous de lancer de 
m o | s fausses nouvelles. La faute, a notre 

puisse i 
que "ses services) commettre dans la guerre, c'est de 

aient donné u n . *» tromper sol-même. Les Anglais 
se font des illusions qui. tôt ou tard. 
doivent s'évanouir. Cette méthode 
se vengera un Jour ou l'autre. » 

ttmas anglo-saxonnes. J. R. ' rat - procédés? Notre peuple réagi- aillée. 

< La guerre durera 
encore longtemps », 

déclare M. Roosevelt 

Stockholm, 22 mal. — A la con
férence de presse, st. Roosevelt a 
fait la déclaration suivante : 

s La guerre durera encore long
temps: 11 n'y a donc aucune raison 
d'afficher un optimisme exubérant 
pendant une semaine pour s'adon
ner au plus noir pessimisme la se 
maine suivante. » 

Il a aussi fait remarquer que la 
situation résultant des coulages ae 
navires était tria grave pour lea 

imperméabilisé et même toile a as—, 
4 _ _ 

UN DISCOURS DU Dr FUNK i 

« L'issue de cette guerre 
déterminera 

la future évolution 
économique de l'Europe » 

Nurenberg, 22 mal. — Le Dr Punk, 
ministre de l'économie et président 
de ls Banque du Relch. s déclaré 

D'autres attaques aériennes ont été dirigées contre une base aérien- °.ué 1 ensemble de 1 économie a* 
ne britannique en Afrique du Nord. trouve en ce moment au seuil d ' u n . 

Comme l'a annoncé un commun iqué spécial, des sous-marins aile- bataille de production décisive pour 
mands ont touché a l'Est des Antilles, dans la mer des Caraïbes et dans laqueLe les armes principales so
ie golfe du Mexique, vingt nailres de commerce ennemis, .augeant au ront .a rationalisation «t U ooncen-
total 111.600 tonnes. , tration. 

I n autre sous-marln a pénètre du golfe calni-Laureiit dans le fleuve' * L » b s e n 0 * <*e tout esprit de com-
du même nom et v s coulé, malgré la surveillance exercée par de nom- m u n a u t * « n Europe, a-t-11 souligné. 
breuses forces aéro-navales, trois navires Jaugeant au total 14 000 tonnes. " " ° * u , e d « <=* a u e , * V _ * _ l U _ î _ * 

irs de ces opérations, le trafic maritime ennemi a ainsi perdu dans économiques et techniques des h o m -
le . eaux américaine, vingt-trois nouveaux navires, d une Jaugi totale de ™ 
123.600 tonnes. 

(Ph. sipho.) 
Les nouvel les p ièces d'aluminium 

de 0 fr. 5 0 et de 1 franc. 
f o i c i d"ei reproductions de ces nou

velles pièces : leur face représente 

la francisque gallique entre deux 

épis de blé et porte Cinscriplion : 

• Etat français n.'Au revers, ligure 

la devise : n Travail, Famille, 

patrie ». _ • 

Le JAPON 
escompte ta êiquidation 

été T chang- KaM-CtwecR9 
a avis oiett aux tnttesj 

lea peuples d'Europe à accroître 
•» **^ ' | leurs prestit ioca économiques J«B» 

_ . - ' _ m qu'a la limite extrême 

se prépare a une action 
contre l'Austraiie 

mes vlvsnt sur ce continent profi
tent à des pulassncea étringArea m 
l'espace européen et que l'essor éco
nomique réalisé a été canalisé dan* 
des voles qui ne peuvent finalement 
qu'être extrêmement nuisibles aux 
intérêts économiques européen— 
C'est seulement psi cette guerre que 
l'espace vital réclamé primitivement 
du point de vue na tonallate par 
lAllemagne et 1 Italie, est devenu 
une question vitale pour le contl-^. 
nent européen. C'est d'elle qu'eai 

née une s o l d a n t * de destin euro
péenne. > 

Le Dr Punk a conclu en exhortant 

(Lire l'information page 2.) 

décidera de leur existence culturel—; 
elle déterminera si la future * 
lutton économique de l'Europe • 
dictée par lea nat ion, du cont in—t 
ou par dee puissances dont las l ésa i 
réta principaux ae trouvent est d e 
hors de lXurops. > 


